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Les Adversaires 
de_l Arbitrage 

La question posée devant les Gliani- 
fcies et lopiruon pivWique par le projet 
Oe Im de M. Bnand relaUf à l'inetttutiun 
etc Cwiseil« de concitialion et d'arbitra- 
ge dans les ohemin« de 1er agite et agite- 
ra pendant longtemps eiteore la pres- 
te Il n y a point lieu de s'en étonner car 
il ouvre une ère de léifralaliun entière- 
ment nouwHe. Au vieux principe du 
contrat immuatile, inscrit dans le Code 
«ivil napoléonien, il substitue celui du 
contrat incessamment révisable par les 
parties contractantes ; au magistrat lu- 
«eant au nom du droit strict tel que le 
«■«niprend le Code, il subsUtue dee arbi- 
trée appréciant en équité les contesta- 
lions des parties. 

Le foiitral n'est plue iiilangiMe ; le ju 
fe u'est plus lié par un texte. C'est, nous 
ravous déjà dit ici, un droit nouveau, qui 
prend la piaoc du droit ancien. 11 est na- 
«ureJ que lee vieux juristes en soient in- 
dignés, mais leur indignation ne consh- 
lu« pœ une rwson. Le droit n'eet point, 
comme ils rimiginent généralemenl,une 
«hoae immuable, reposant sur des bases 
inébranlables. U eal, comme la mof^ 
■ne chose ewMitiellMnent vsrrable avec 
ta époqn« al Iw lieux, parce qu <*ert- 
sutte 4a ModiUoBa sociales etln-mem^ 
«hangoantes. Le cerveau d'un Français 
du vingtième siècle ne saurail conc<svoir 
Icdroitdela même façonqueceluicjuni- |^.|^-^^^^j^;-p^-j ^  l,^^;i  ,,-„, d„„,j, 
Romain du deuxième siècle avant notre j^^ (l«ai«-te, que k. au^ duiS0fln3, 
èiv  Dans notre temps même, le cerveau ....... 
d'un   Français   ne conçoit pae le droit 
comme   celui   dun Russe ou dun An- 
rts ■ et ennn,dans noire France aclliel- 

eHe-méme. il est raoile de trouver (tes 
Kens av«rt de» ooncaptlons très dilTéren- 
les du droîL 

Je ne veux d'autre exemple de « der- 
nier lait que la thèse soutenue, en ce 
moment même,   par certains jnuriiaux 

1.A   CRISE   ROYAi.ISTK 

les Gloses nue " l'ietioi Iraiiçiiise 
louilralt Eu tenir cacl 

rnoiS  DOtCLMENTS QU-ON  VI^LIT   fde irois me* de réflexioni quib f^ 
IG!VOREII 

Leur méUiode oonsisle & otcher ft ieur 
cliejMèle tout ce qut pourr&rl léotairer et mo- 
duler 90« aentimetirt. L'Action Fra^içaise «-U 
edle pubké, f>ftr eiemple, la te'Ure àM «kbC 
d Ui'l^nR, au cunite de LHrilwle V A-l-eHe pu- 
blit*! la letire thl Ké^*!"*' Chrtr<?*4e au duc 
d'Onlèan«, et ha réponse de <wlui-c! au géne- 
raJ Charette V Pää que iiouci eaelitoiie. fit il 
y en d d'!Milre<> 

Je compte jur vous, 6onvait le giaiArsi 
Chai-ette ft M. Artiiitr M«>L'r, h prupue du 
ooi.dit «le VAclioii h'rattçiùse awc le prince. 
CnUm (I-I-LI r«leve oeM« pnitAe ritâinoraJQle, 
djRrte à'ètn Rravée en lettirae dur au Trcn- 
toiploe du Gaulois ? Je ne lai poûrt v\ie 
dam »on journal. CetbB parok Ikitteuse, 
venant d'im homnie » antwiiM.' pt ei eau- 
mo rfauis le parti royaiwite, n tnH-<4le pae Tait 
la piM grainde NikpreMion mir lau li((ueiB« 
àWrlion Française ? El ta ré^toaac du pnn- 
oe rejneKaant Clwueile de sa tidéUié, df etwi 
dëvoimmeol. le jouinal (le Criiou en s-l-ii 
Bouftlô mot T 

Un Mrlieele ln<ilrwt|l 
L'Action FTonraise a+el(e parlé de iWti- 

cl« <i4- M. H. LtuHz puMté doits Le L\Ofrtai- 
re dii 25 décembre ? li est pourtaul inatmc' 
U. oet article. ècJ"« P«u- un iniilant uuvner 
estimé. Le Homan de (' « Action Française 
M 6^\e Uk-e 'le cet article. 

M. Lairti était accuWï («icore im a«rue* 
de VA. F. .') d'avoir (ait passer un nrlicte 
au LibrrtatTe <^ont ou l'Xit nu moins ui^pi- 
ré parr i Accurd Soci«', i«niniul t;tiineiiii de 
r^cHon Francùi-^r. M. GeiTKefl PwU, un an 
cien militant »liarciiiale, converti ft 1« mo- 
ftart-liie, «uroil fourni ces KnaeijfmMiiedte 
à LaïUz. Or, rien de c«la n'est vrai M. 
LAIII/ avait été IIUIH de Paul, lequel avait 
edsayé a|u^ sa oonversion de l'ftfrieTber au 

» Il essayar* de me wnverlw- au royans 
me. maie I A. S. m'rtart tfwp profiKidÉfii^nt 
witipiUhique. I>e l'Acim« tTatu;iUse cw do 
1 Accord ioctai. j'ftuntiR préteré te ppemior 
ftn>uf>e qui «teit anmalet et mUreannt ; 
OMM »or ua point, loivlanienlAl ft mon sane. 
)t De fiouvaN «diiMiU« ses iMariM (|ui ver- 
eaktrt dai» l'utui»« ; 1 Afcord Social au cw. 
treirt, ètaài yiy» rM. phn [traluue. trap 
t pnlhqva " ; elAaH on (?r>otJT>am«ot oom^- 
aé 6e ttredma qui («iaaidtil de la dùitiaifiodif 
aJin d'amver tôt ou tard au pou\iOiir, CMn 

Irte borné «* »e nwque (urt tt-/ lu rt-firnajùs« 
twn de la aociété frantawe w. tint veut aeii- 
lentaot i<amOûter sur le trCuie de »«s nieux, 
nul doute OuH ne suive uw |Milptirr>e pins 
cotrfonne aux mœurs déntoirotiïfuéa et par- 

le««iue*l*s ii n ^|nel^ue 
11.   Je  \oi9 BUjJirira'ßj 

. du côté de l'A. F., un Rfoupe t: 
riUit, célAJeM lee dintfeau»« des oame*o*B 
du Roi. Le« oem^rte *j Roi fwwtHuai snl 

Âii suwl du projel sur l'arbitrage doiis , jjr(,m>emenl coinpos* de jeuites tw»«, ptiur h 
k^ chemins de fer de M. Briftnd. L'Etat, j pittpapt de tamiRe »isée, et trè« nails : ft 
rf^nt-il^ na pas le droil d'intervenir leur l*te. dana toutes le« nria^KeelM.«» ta- 
«iMiiii '";,''" "^Li^ ., ..,,„ »molovés ■ pofiL-uses tiii iJe orKnnwaifinl nu Ouiiiier La 
•nlre. ,'eef <>f"P^^^,^^'«^^^^X^ ff s. lToiviLier>l*an certain nomhre J* v.r 
41 a siffM avec If ^mnpaKnws ^CR con reeomma™iHble8, v-n.« de 
veillions d'r>ù il ne doit pas surtir et, ^^^ •[* ^^^ ^ i horizon poiiiicu»?, -t qui. 
dans ces conventions il n a é\é prévu niin-ny„rit pu ae Taire une süuiriion d ns ka di- 
cOHMiJs de conoriratjon ni conseite a ar- y^^ milieux où ils avaient séjourné, i 'la . ;;• 
bitra« ■ cr^er aujourd tiui ces conseil« j^écipiU« là, mpérunt tirer ([ueique pri;.! 
nil moven dune loi. c'est non seulement oe lour oppoeiiion. Grftce fi leur jxpTwio 
kiLftTvenir entre tes Compagnies et leurs de.'* milieux poliUrpte« et ù leur r.ifmiue d. 
ïïSïïovés maï Mwore^oler les con-, acrupuJe. iia p*iisa,r«it à .'M^r^poeeT. Cç«i 
*^?^ ;., hü iWmMllM l'Etat a mis con*« «u« 9oe écrivis cet arlicie «ur • La 
«niions au i« «5°"*"".'*""* L^ royale „ dont k litre. 41 ' ^'.nnü 
sa siKnatunre Ä cÔl* d« «"« "l^f "f,^" si fort le sieur Deiobai, cnurail le quartier ... 
lanis des CompaffU'«- E* * ' ^E^ a^f^i j^ LAnt^ ^f^,^ remarquer ensuite que I ar 
raisonnemeiAon invoque! Angleterre Ou I,Kj^ publia O^M Le fAbirtaire le 3 octobre 
l'arbitra^Tf existe, il est vrai, mais où u  1900 ^^nn donc, seion eux, éli' iu ft r.4ccord 
n'a éW insUUié que par lee ConipaKiiies 
et leurs employés, en deho« de toute in- 
•ervenlion de l'Etal. 

Cette ad-(ïumentalion en apparftnrc 
•rès forte ne repose, en réalité sur aucu- 
ne base sotide. Les CompeRiuee ont par- 
faitement ac<6pté,8i même elles ne I ont 

C« soUiMt*e, la loi de 184& -lU' (jrot.çe 
ur industrie contre certains a.'l.3 de 

tours employés. Bile« ont accepté, cuns 
I» dernière grève, l'intervention di' (tt'U- 
varnement ayanl pour but de mrItr« oL»- 
Ucle à l'entretien de (•grève. S-'iu luel 
prétexte pourraient-elles repoii«er «»• 
nouvelk intervention dont '"oh-'-t i.niqiie 
mt d'éviter que tes grives ^'alciil 'ari5 
l'avenir 7 De ce que ;M Cotr^^tp.iie? an 
Clies ont spontané neiit iruMlué ."»■bi- 

ge enl« allée et leuff eaiplo«#s. en 
décrule-l^il que i'Elat ne pmrraiV f-sa. 
ert Firnoe. dans l'interft de la taix inlé- 
FHUf el de la bonne mftrcUe des -'•ivi- 
«ei publics, prendre di-i i-tesure« Joui 
l'Hlil lé n'eel pas cont»ilé*: par tes An 

f ■>'    ' M . 
Dan« tout cela, »n sombre. Il n y a 

ne« auk-e chose que la luWe étemelle en- 
Uf le passé et te futur, i-ntie a mulme 
et '0 prcRfés, el ii n'y a p'»' il '-x'-mple 
que • passé ait pu f-mp-^'h-''" i»vi«i ir. 
Le projet de M. BriajKl sera v.ilé pir li u» 
les répufilipains libéraux et -eux ir>i 
le combattent aujourd'hui le prftnT.mt 
demain parce qu'U aura introduit lordrt- 
•I la paix dans te plus important 4e mf 
•ervices pubtteê. 

/.-t. DELANKS'iAS. 

Ancien ownutre. 

Social en »eptembre. Or, R« ne son éniu 
rent qu'au mois de janvier 1910 et il« don 
nôren« teur démiesiun. Ce nesl qu'au bout* 

rent qu* BaiCCoraii<M- n'nvarf pas dil a 
vemUement vis-a-v» du mouvema 
Uate t Et oe n'eat que le IH aoâl 1910 q 
décidèrent ft écrire leur lémoi^tna^e 1 

VotJa do; tfuU que urvton ne pren 
la peine de relever. WAIA dee ubj« 
auxquetloa il se goi-de ùi»n du 
■i Quelle IAf{ftretede la part de VAcliunt 
çaise d'sfouter fol ft w« MucubraUoi^ 
pdilHnkiue (fw dure de^Aia une diaan 
jp\ira loiaome de potuw at de canoaaB "t 
ajoute LanU. L^ il a bien raison. 

Silence rufl^x 

Autre extnutle du avance pr'idenl jiarde 
i»i VA. F. 9ur le« potnts gui leijit>tUTafie«ftl 
et la oODtrediaent tomiettècnt'jvt. 

La CorTesw<nriiince Salionale, orf^ane de 
prince, avait écrit dacta uu d« ses damiers 
nwn^os : 

1. On dit enfin : i- htth si l'orientation nov- 
relie dP la politique royaliste menttl a« di' 
stiveu de toute la tradition ? » 

M Celte dernière eatomme est ceùle qu« l'on 
accentue avec le phis de violence, faut« <te 
pouvorr l'ètayer de to moindio nuwwi. Or. 
(iu'\ Ht-il de ctienflé de^iuie 1*^? mstn»*«« 
du '25 novembre el la k*urp du •^ rtrtoêrnbri ? 
Ces pièce« s'ajoulerunl au remieii dfts docu- 
ii>eiil9 royaux contenue dan« le livre la Mo- 
narihie FTOtiçaise. satta en »tu-rer lespril, 
sftfia en oonlradrrc une lij^ie, l'Iu« speddle- 
tnont. KHI8 tes iVrite de Mgr le duc OOr- 
^ajis, ft dater de l'aMocutioii du 12 M^IIHII- 
bre 1894, demeureiil sarw nUeiiUe. et site 
û'.aieat besoin d'être InterpnÄt'», leur au- 
l«iir siiiwdit «ever la voix. <> LA nrKifei'h'*. 
n-t-il dil, ne s uninobUiae pat dans 4ec tor- 
iiui'eB. Elle H de la vie ta «wkpkswe M. le va- 
riMié ■'. Voudraitoii lui tntoruir-j de »'inapi- 
rer des eiroonstances ? F.t d lutleurfi ft qui 
f-^iwitoii croire que le priibCü (Lin»r(>uvc MM 
l>olitiQue qui démeiitiruil tout aou psasé T 
'La Correvpondance ,\'ahof(»Je) 

LAtIfon Française n'a f»s onc-we (30 d^ 
<-efnbre; siguaté ce« décturtUioirs : aile pa«« 
wiin silence oe qui la «éne. !> ceiie meniè- 
pe, elle iriuntphe aiaéoaent de tuut le reale. 

Da tlottrna«Dl 

Autre silerïc«. L':lrl|iM| Tr^çtiie a pu^ 
te» uuTus des prè»idef>w> dApeirtenieidaux «ur 
oivt ênv.'yé leur di^iieeKNi.jui 0«", d'OrléiniH. 
.\fWi de lie |i;w wiventnwi- le roriftit M de 
peur de se renJre ridicule, ie prfnce a aa.«- 
lé cea (k^njäSioria. Mum Crtioii a-l-ll ^i^'i^'lé 
ii's luNiLs de oeij.x qui se 9c-i»l ificiiiii-i <l«\.ilil 
la voioiitt' de Moitiéij-tieur ? Il se iK.üt ; irais 
nom iiü lew avoiut pa*; dt-umv.-rls tinrm (KJO 
joureitil, Lu ('orTetpondnTJci' ^'tHa»a^r noua 
\^s /ai! cotmn'tre. Il y a «eux -1^ In Haute- 
Goronne, de Seioe-et-Oise, (hi MorbJian. d« 
r\,i-»t-k'.'. de !It^.', <In ri.mbs, -iU Tnrii. et*!) 
H'iucliee-duRhftiie, de lAiuii«, du Jura, Ue 
r.AlJter, de I'l^'Ve. <ie lAwK^he, d« I Aude. 
Jii Tam-el-fiai"iMie, de TKiire, du Calvados, 
«lu Gard i-ü IjiiideK, de rAv«>n«i, de 1 Ain, 
>ie lu Uiirr-IiilArieuTv i\^ l'\r^i,.^s-Ovi©n. 
taJe«. du Loi. de H)me d«-« H«s«<-l'>r«,^ 
iii(^ de lu saint, des Ardtii-iieä, Je l'Ult-et- 
\ilîiif»e. 

l/wî pr/-<i)denl<i dos <x>mit"''!* ü^ ces di^forle- 
;uei>'js »uiit reat»w HdHes du dite duH^uw 
au heu de satlartiei ii l-i (oHuiie de M.Ciiar- 
;es Mfliirrw». La vi<i!oir.' des r€4>ul.-^ a«! 
k»nr loin d'frlre onn^ilft*-. Il y a benucot4J 
k! HLlVenieil. Si fcp duc d'(trltuir>.a avuit de 

■^iiftrKie (on lui en i-rfttel, il Buivriiit revrti> 
|.lc de Pie X : il meUtwri sas .< bujet^ » ^n 
t«(Ti?iire (l'"b*^ir l'U de wtniir^ avof lui. Le 
teru-l-'l ? Nous n'060ftn rainnntT. 

Quoi quit «M «.»i*. »«us a\oii» mooiré que 
1»s iiK^viira de la r>H>pllloti cuclienl soift."!.- 
■iamerl h leurK troupes itH ce 'n.<' 1 de i-n- 
lure ft Je» riAwiiniger. NOUü l'avons iHabli 
liècoa en mains e* »an;» ip.udo. .AVIM-I'i,- 
vws ft des injui-e*. ror (»«Hir ùtà .ui«! n» .1» 

'■. rmi'iqvKiil. 
Fr(in.:o(s M MLL.MlD. 

FOLITiPjpiGÈRli 
LN Diftcultii portugaiui 

Bien que rien ne soit encore venu confir- 
mer les nouvelle» qui annon<;alent une l«n- 
Utive de contre-révolution au Portugal, il est 
indéniable que le nouveau n^gime se trouve 
aux prises avec des difticuHe» cmiaaantes 
et d autant plus redoutables, qu'elles vien- 
nent de plukieor« eâtéa fc te fois. 

Les ruyatincs, d'abord silencieux, oeoi' 
menoent ft reeonsUluer teur parti «l de 
jour en jour !e Ion de leura journaux devieut 
plue agreefli/ et pi 

D'autre part le 
ihis I 

bloc rftpuMlcaia, aa 
de water uni et »üluloirt: .m muiiLi juaqun 
ee qee te nouveau régime auit ineiirunlable- 
ment établi, se fractionne en deux groupe« 
ennemis, pendant que les grevée ae mutti- 
plieni et que lei> rlïiSHee inuyennes, qui souf- 
frent dnns leurs intérêts matériels, mani- 
festent leur mtcoiitentt-ment. 

En presence de cette situation, le gouver- 
nement porluguts a été amené a décréter les 
mesores lea plus aévères contre toute tenta- 
tive atiliréput>licaine et contre lout acte 
d'indiscipline dans l'armée. 

Il est curieux de comparer celte altitude 
défensive ft celle qui [ut adoptée en France 
p<ir les Aaaciiiblees révolutionnaires de 17W 
ft 17M. C'est qu'au fond les situations ne 
manquent pns de f-imilitude. Un régime dé- 
mocralique ne .«'élublil pas sur le« ruines de 
la monarchie stinn élre immédiatement en- 
touré de conspintlions plus ou moins voi- 
It^es. d'omlHtioni) déi,'ues, de rivantes din- 
lluencos. 

Déji le perli ml pouvoir n'e«t plus l'émana- 
lion du parti r>'i>iil>licaiii tout entier. Il ncn 
rcpré-sente uu'une fraction, la plus modérée. 
En dehors de lui^et contre lui un parti radi- 
cal sesl orannisè et ae livri» contre IP gpu- 

ernement 6 des utlaques dont il est Oifncilc 
d'apprécier le bien fondé, mais dont l'op- 
portunité en lout cas parait être tort discuta- 
blc. 

Enfln, ft l'extrême gsudie réput>ticalne. les 
élément« oiivricrw et soctali^U-s consliluenl 

LE NOUVEL 

qu'on peunrnlt nrfcire en 
"nurs Dflee par ralfaire O»' 
IqiMi jam na ee «oui heu- 

A. PARTS 
A Paris comme en province le prtAlar de 

l'an fut asset nuiuaaade ft MMBe du «anvale 
lampe. Néannuxos lanlmatioo fut aseex 
graàde, k cauee surtout de« réMpUona cf- 

Lea iaeidMtte qu' 
raison de la toomurs 
rend depuis quriquea __   „_ 
reueemcnt pae produits. La grèce avait, te 
veille, calmé le« eepriU les plus surexcites 
et le (uvnùer Jaovter, ft l'Elyeée, a fard« BOB 
caractère ttaUtuel de digmU et de cordiaU- 
té. 

Dès te matia. avant neuf beorea, MU. 
GciHaunie, Oc*cav«s et Mviral, officier« de 
paix, eUNieeenl dea barrage« faubourg 
Saint-Honoré. i^nai que data lee ruée ave«- 
einant le pajaie préaidentwl. DBM la cour 
dc oelm-a, tes gardée rftpublieaioa, en gran- 
de tenue, tollt la liaie de obaque col* du 
perren. wpeixianl que M MoMard, direo- 
l4ur du protocote, attend l'arrivée des per- 
sonnage» officiete. 

Dix heures soAnenl. Les mfnidne arri- 
vent dans dea wMture» ««oorieea ctucune 
par un peloton de cavalene. M. UoUatxl va 
«u-devanl des membres du gouvemeroent 
et lee tnlroduil auprès du Président de te 
t épubH iiif>. 

M. fallien-e porte te grand oordon de te 
I>g*on d'Honneur. Il reçoit les minisIrM 
dane le »alon dee ambaasadeun et lee invi- 
te A pi>ndre plane ft ses côtés oi"! ee trou- 
vent déj.1 MM. Ramondou. «eerétaire gene- 
ral de !« présidence : Mare Vatanne, obet 
du secr^-lariat parUcuber, at lea officiera 
d'crdoTiiDuiee. 

Lentrovue, de« pli» cordiates, dore quel 
que« nunute« et après le« aoubalte d'uaa«e, 
les membre« du gcwvernenient prennent 
congé du ':hef de ITElet, 

A dj-i tknire« et (Wart arrive M. Antonin 
DubtBl.   prfiaidenl du Séjisi, suivi  d« bu 

une troisième fraction dont les aspirations, rtau *■ lu Haute Assemblée ; puis à dix 
sont sans doute fort légitime», mais qui a, heures el demie, M. Henri BrtMon, aréai- 
pour 1 instenl le grand loi t do f<iire passer ' dent de te Olamb»». également eeM du ha- 
see mtéréU p'trtieuliert avant lintérét géné-| reau, l.ec ortéges sont reçue avec le oért- 
ral du pays, el de ne pas comprendre que la moninl prolooolaire et ft onse h«urri« tes 
réalisafion de ï<e3 dtAiderate est direct«>ment rérepif/iMt, pour la matines, sont lerminée« 
liée ftu dévflnppemcnt normal et ft l'affer- U It-r ruimssiers se rnran dam la eoar 

is:.iT*»ciit du nouveau régime | de i^Biv*'*- et tes VO«UP« préëidenttette« s'a- 
Du côté de Tiirmee. le gouvernement n>sl vanrrnt, M PalllièKa va rend« leur viaMr 

pi.9 «ans inquirlude. Lra acir« d imJiacipItne aux priaidwts du Sénat et de la Chaaibre 
reatent asaei Iréquenle, et uw parti-' desi Rn s» rendant au Laxemtwarg puis au 
olflcter« ne cache pas ses seiitimarls roynlis-i Palais-B "irhon. le Prtaident ^ la nêpuMf- 
.**!„ „ ^      «    . qw a été ! objet, sur »on pamage. de i«m- 
^Bnfi,.m nw-arr, ff^ ditVnllés aVuBCqpHitent breuse«! mcniteateti-^nB de déMnoc« •.! ée 
«t M) kc froéor^FMin! elles w> mwtiplirrtt   et ' wiiiKil'uif. , 
di'vlcniipiit de pliii, en plus insoiulues. j  ' K son retour & rElyiê«, fl A onert > fle- 

Toiit le mal, ft fnul hw-n te dire, vient du jecae" traditionnel aux membres du G<.u- 
gouvernf^inenl provisoire lui-même. Dan« la v<>mei.eit ainei qu'aax pcfaonaes a<ipa*te- 
iTrtint'' de ne pn» avoir luitour de lui une ma- nnnt A se- maisons oivite et m'itta**»^. 
jorilf' parlcmenliiirr «5=;ez nombreuse et as-j L'dficî n iili, à deu< hebrea, -m rtpr'>nd 
we?, diwiplinéc, il n rocnlé de ptuaieurs motsitei "éei j4!r-.'t» en oonnicviçant par te torin, 
le« élfctfons géitérales: Il est et il reste un^pltwnatique dont lu doyen. M. Francis 
gouvernement pi-ovifioire, qui ne Itent wn'öfrtie, prononce l'aHocution suivante : 

X'ÏS,ttS'a.r'"■''■"'•'"' Au.oa™N DE U. ntVNClS B«Tie 

I.« PflOCIttS Dt' NORD H TAVCISIR DB 
KOlJAIX-TOuncOING répuadiai frsial- 
•emeat par la voir du (mmal ft lenlp ilrmaa- 
#e d« mra^teneaieBls coaeeraani IM •■«•• 

Légion d'honneur 
Sont promus ou nommé» dans te Wgion 

d'honn«>ur : 
rommoinf''ur 

M. Rester, prtaidei^ de la Ctiainbrc de 
Cwianeroe de Parie. 

0//*c*er» 
MM. Ssirtne, pré«id«nt de la Chambre de 

Commerce de MarseiHe. 
Cha«D»ud. vioe-préeédent du syndical dea 

anirepivneupi de Havaux puWtcs de Fran 

Cftei'oWerj 
MM. Beaupoy.   president d« la Clmmbre 

de Commerce d'Orao 
Ben. p*B»1enl de*a Chambre de Camnar 

Btecftei, préïWeni de te CAambre de Com- 
merce de Sarti-fuer ^u     u     .*.. 

Mevwmnier. prftsidert de ta a.anU>rc de 
Convnerc« d'Annonav ,.     ^   ,- 

Hodand. prtsideni de la Cltamhr« de Coin- 
maroe de Brest 

AlJver. tebrtcan* de eotertei ft Ljwn. 
Cochaux. maître de fargee ft DevUle 
Fonteim, directeur oe 1 école muntoipaie 

Lévine! dtwotwr généml de 1« Société hy- 
dro éiëëinque de Fure et NU^ge et d* Vl/iUe. 

Oeontes W.-tl. ip-aveur-é<l!t« jr i Pari», 
ThiéiTV.od'recteiu- de la Société generate 

d'iikcandesoenoe ft Parn. 

examiner las propositions que laconimiasion 
de la grève Kt'wn'sale avail ^ lui «tumertrc au 
9«)e' de l'aftioii h edlMpreiHire «1 iavur 
<ke la libértvU'.'n de Duritd, »ecrétajre de* 
charboiinieni di Havre. 

électictns lejli^rlnlivw. if fnllail ]e.s (nire 
rlnns le premier moiivenii'ni detithoiinissme 
qui Ji oiiivi In procianirilion de la llitpiiMi- 
que. nu risque d'avoir un Parkmenl moins 
hnmcn't'w. 

Alni-s, k'H royiilistes nf!.?rrés, snna jour- 
naux. Huns cheffl. »ans organisa lion, n'au- 
rnient mfrnf pas osé presenter d(;s randi- 
dnt,'. l,e charrp replnit libre pour le« répu- 
Wirfiiii", et ir nouve.-m reßimi^ recevait la 
(wnst-crolion de te presque unanimilé du 
pays. 

Aujourd'hui, il n'en vn plus df inémf« Le 
paru rnvnl -le »VRI p'mgnTiisé. r.'.inn^ 
ndéri^.', Ofiix friirlinris repu 1)1 irnim>!< nlta- 

TK'nt le g<iuvemem"iit. et mit ne peul dire 
OUI- 8f>ront 1' s élerfiong. i:ne simple f«iite 
IncHfTuc; 'lins ces h^iures <\o crise où il 

fmil A-" lu (tiVieton <>( dr Vnndare peut rnn- 
pmm.ttrp jHf<]iin.ix destinées meines de Li 
révoluliuii. — C V. 

ECHOS 

I Monsieur le Président, 
" J'ai l'honneur, au nom du corps dtpte- 

malique, de fornwler, ft l'oix^sion de la 
ronvtlli' année, tes vœuy le« plus einnéres 
p(»ur votre bonheur perarmo^l, pour te 6on- 
htur et te pmepérilé de te France 

!■ PpndrtJit l'année qui vrient de s'écouter, 
sa grande et beiUs rapitale a subi l'invasion 
des enjv de la Seine. La population, par 
son utiitjde durant œs heure» douloureu-, 
ses, a diinné au monde un nouvel exempl« 
dt' onuraDe et de sang-rroid Tout récem- 
n'.ent, d'autres parties du i>ay9 ont éte de 

estîn:éme (rueJkenwnt éprouvées. Je ne peux 
s«ihailer que l'année  qui    commence 

LA GRACE DE DURA^D 

A. la C. O. T. 
oonm*   ciwiféd*ral   «"est   rfrwl hter ^ 

«-nudi, à deux heure«, ft te Mftte'on dee maison «aulait êl ^nstetft 

DEUX|OMBES 
fiMlr« u r«iBMiss«riil t ^rlr 

On mande de hfaraMlle qu« la demeure de 
M Chafiuis, comnii»«*iie central d'Arlei», a 
été la nuiL dernière l'objet dune lenlalivc 
criminelle. 

A quatre heures du matin, un<* bomlK- qui 
avail élé placé« ft te pi-rtf de »•■i\ d.murile 
m «'xploihon. L'engin ne proytHjua heureu- 
sement que dos dégftld maWrKla 

P«ir s« yn%fT à imé 
L'auteur de l'attentat e«t victùne de ses 

mactiinations 
Dimanctie dernier, un n'j\r:rr sernuier 

nommé Ruberl, voulant ne venger des i^poux 
Alban hAleliers, chez k-^quels il prenait 
pension ft Janié !ll!e-e1-\'ilüinei, conlerlion- 
na une biniibe au m^iyen d'une botle en tô- 
le [orie de l'Mm« cylindrii^ne Roberi creu- 
sa un trou dan« l'un des montante du mur, 
nuis il n'eut protmM^ment pas t« temps d« 
creusAT asset profundentf^nt pour rngsflsr 
romp^t'^mcnl langm, ror la tvmhe éelata, 
et IA victime fui Rihert Le malheiirtux n'é- 
teit plus qu'un horrible amas de chairs d^ 
chiréos. 

Les dégftte sont conaidérabtea. 
Si l'engin avail pdnétré dtns le mur, )a 
 - .   ... -   ioe- 

iFéf^ftratwns,   MS   Orka^e-aai-SeUM, »ovrleeM éU inafveltef mm I» dteuBdWM. 

Caritos de VMte 

U'»   pHils   re.lHjij(lps  de   tn-istol  nu   de   . 
Ion dijii s'aouniiiiait »iir ki  lÄlites. I| en 

ifrinhrrt qui idlirnt J. in   i««Mnl... d li\j- 
I».« inamscrfaik. Lisons  ; 

Jt:tM-M*RiE V... 
Candiilaf out loiuiivns de gouverneur d^i 

culunies 
A prenHér« vue. Vm pmil croirw que oe can- 

didm 11 vu cufitbler ees vteux. 

AllHIEN H... 
l'einlre de narine« _ 

C«rtTHD.nnenl, il    »ajfil   Ici   d'un« coquiile  ; 
l'imprimeur a  VMIJU «cnre  ; ■  marin« • ; H 
n ji 4 pM IVMM. ' 

CHitHLra B... 
Serr^-lairr de M. X, 

député 
Vous crtpyi«!. jicuJ-eire ijue M. Charte B... «it 

(livin*;  I  Dftroinpei-voui ; 1« dépu4e, cui\ «on 
paLruti. 

ARiSTmE M... 
membre de I7n«illtil 

Kf*mb(>i» lie l'inshtul T Kirture ! Voua voi» ren- 
sefj^ix-i ; Il s'agil d'un  IncUtui de... »urdit«. 

l,ouls-Mviur V ,. 
membre de l'Académie {Tar%ç9it9 

dfi laUteurs  pour dames 
La MounJe ligin'  uNt'-mie un peu reuet pro- 

duit par la premiere. 

n*PTISTI R. . 
de la Léttion d'Aonneur 

OwM î (}u«at<:« î Cheval«-, offiotar,  «rand- 
«rux ! Son . Il ssfftt d'ua lout petH am^y« d» 
I« clianortleik... d» ta Légion dlicnMur. 

Hicroa M... 
César facemd 

St oHui-M «si m pauvn Haralcasr a qu« ta« 
prMkatx'iu d'w «afs, qui loacUonna dei^ un 
groupa sprtl« dM U Isll pMrt», cm Ikt* tour 
MT I» W% I 

fcùit plu^ propice ft la France. 
L'aniiAG 1910 sera    remaniuabte   dans 

IILslnire ^^i  cause  des    prutzrèi^    étorananls 

aves vooh» I« dire Msn ha«L M 
B\äu iwoonnatesaat, Wt efiSi | 
é(K inMrteHM 4 Ma deelli ' 
•a ptem h réduise oui s'dl 
oMins de tous ft la gtoira <- 

J'ai éprouvé uns »( " 
mteaWi dire ou« te 4 

iwällsM» ettflri« «u r 
Utmatdsa dVMe ' 
son ObAoeur de <_._ 
votes, aboime «'•éM'ti 
(rer ou de peraèvdrer (  
probtemes lue -fait Mttr» l 
dee questions sojiates m t 
sofas, pour le bicii de ta««, 
nie du jeur et te «écvrlté < 

M Mesrteurs. le Gouven 
pufeHaoe forme tes V«BUï I 
IKMjr le bonheur et te pf 
«tu sont représentées i—^^ 
voi« prie de tranamettn 4 l„ 
ou ft vos chefs d-ElaU ee«x qaetl 
Pd eœur. ft leurs per»  

de rawtee dan i tequi 

A LILLE 
L'Miié« MMa éant IM raWH.0 

dMl faiMMliMMiraiMài 
Tandte au aux horlogea de te vWa, | 

naieDt tenlenienl te« douae OOOBB 4e a 
et que, sans regret, teu 1910 oMait ■ 
ft sa jeune «œur !»1L te veet «i | 
faisaient rage, materé toul,iHMiba 
les promeneur» qui, par IM rv« a. 
cafés, osèrent et abusèrent Am \ 
ves du preiïiter tenvter. en emtu 
représentantes du beau sexe 
pas encore a« Ht. 

Pendant teute te journée te iMQpe M d 
lement maussade, la plate et la natepM 
aémit sans parveotr I déooara«er fie IM 
qui. vêtus de tears hatorta de «Se, 1 
rent les traditiooneUsa vteHe« 

Il n'y eot point de réeepUons o 
notre Tllte ; les flacrea. ke taxii 
prtvAM n'en cireulèrent pa« tnoioe 4 
nie«, éctebousBèreol flèrenent lu H 
neux. "^ 

Les cafée et tes estaminets ren 
monde peDdnot toute la loumée« 
du Jour de lan se cWffra par te a 
P«^tel»te dune trvQtaffie   «le 
cuvéreni leurs petHs verKs-« 
municqMux 

Ce que sera 
l'année 191 

'A>PF **""' "^"^ '*'* tlomate t 
Lleslte iiuoattor,  qu« nom nom 
^ "• un» «vw une r«Hte 

e!i"m>« de manière insouciante 
queurs el ceux-ci indéoia..     ' 

OONBIMfttnOA» SÉNtÊtÀUm.S 
Un rtdaetcur du « ftW Pah« 

aite vou- Mme de Thèbes. aotav 1 
«Uionate, et lui a demantt ce c 
«ail de l'année IBli. 

— Noua traversons une dMoue t 
el troublée.  a-t-o«e réponduT*^ 
tH«e, les désirs, kw aiiwuns. fart,  r 
ÎA^ •?' ■*" *»•*«• de t'ariiät 
aofi du tocrw, du luxe, du faste Jam».. 
élé auasi grande ,. et jwnaia par conlr, , 
gueil ne SMt tri>uvé plue exalté... ehe» i 

.A n.^ ^ - ".    -:-"      peuple« et cbei le« hommes... 1^ boMé; 
réah'iés par la navigation des airs, et dans | douceur, lindul^Mm» aoortenle te ieüel 
oe ilomame te France aura mar.{ué sa pi»-1 voure spintttelle du peupte frvcalsOBt ' 
ce au premier rang des peuples, tant par!  i-™!"  ™. v«» on* 
l>s déowverlea de ees hummea d« sctenoe 
■ ■jw i*r les proueasee de see avialeure. 

'■ l^ djptefnatie consacre ses meiUeurs ef- 
f. ris ,ia régiMnent par voie darbitraae des 1 
différend« internationaux. Je me    plate   4 
(Tcjire ((U* »es eHorts dans oe sens continue- 
rti'il riflr*- oowroiineB de suooèa  permettant  ' 
an^si aux divers peuples de viv» dana oette 
nimuvphére de p^jx et de ealme oui seule 
peut leur permetlne de s'atta^li^tr aéfiauae- ■ 
ncnt il  la aolutten   des vasMa probteraes 
dnrdre sotnal qui rtctement de plus «n plu«  ' 
l^ltantiun dee ffouvttftteiuente   dea   divere : 
Ltnts di'niijiute. N 

OtâCOCRS .Ne M. FAlUftltES 
M. Failiéres répond an ocs   tenues 

doyen du corps dipionlaflque : 
•« Mo(ui#ir l'Ami>a«iatejr, 

n Je 8U.S parliculiftremeni   laïuibie 
voeux qae vow vanei de ni'adraaaer ft foc- 
c««ion de te nouveile année. Jt Urns   dea 
niea premiera rade, ft «INW   en   «xprteMr 

sinoért» peniernemMnte. Je |ea âdreaee 
tn même tempe, au œrp« diplomatique 
entier, dont voua avei éU rétoqueiH li 
prête 

éteque« lafter 

a   intnafl, 
de l-aniS« 

Le riécni dea inondationa 
au oomiiiencema^nt el ft te I 

tem de B'écouiar, ni la capii 
s autre« fégioae d» la FranoB. 

avone tniweraé Men dsa heures d anooiana 
en lém^gnant, oomaw «lif« font fartTdaac 
sjrmpathw qui a aidé nos vaiUant« pOMda- 
tûm à supporter avec OOUIUB H^ ^ «t 
douteui«tt»>9 eppeuvaa. le« MUMM dti«a. 
géraa ont lait ereuve de aÉnéna« senti- 
inents. qui )ae honorent autant mite mon 
trtTit (]uH pnx eites atlaebant ft rMaerrer 
de plu» en plus lee liKta d un« fnaltfaeU« 
»l'Hdanw. qui est l'un de« gaMs tee plus ef- 
rioB<>es Ile la paix géitente ri du bUn ^ 
HiUmaTMié. Nova nu l'oiibheroM ni Isa un« 
m les -iutr.i3. 

Je m« Iftlieite avac voas du diisiMi«i 
ment inattendu de te aaviättaa aérteâpe 
C'eal une dea mervetU^ dé aotn temM i 
Pfcrtoul, sur lea d«ux contiarale, on TCA ri- 
vatiser de «ang-froid «t de cauFagi dea bom- 
nts iatfépidsa. que rien n'anw, M tel fn- 
succèe de l'heure, ru lea phM lirrtbtsa A- 
letlropne«, «t qui. «an« oomptwc, iDattant 

-ir v» au af^taj   de   te MpMmeaftet^' 
gnMe eaiw eaiiaad« (««•'^ bb niM«^ 

— peupte fnnçals G-, 
place ft un désir brutal de jo«iPs.^T}OP t 
née, de conquête vioienle de Vm- ,■' .h-a f 
qu'il dtapense...   La deviae d«i  htnps 
eent n'cei pa« <• Suraum conte •■, r .■.■^i n 
affaires sont les iiffatee«...   » N<nja 
ft te On de niHre journée. . Uais te > 
d un peuple ««t longue, longue de 1 
année... Nmis Rvon.t vdcu le« >oun™ 
oédentes sous l'infhjtftne de Man el 4 
cure... Noos entrorw maintenant 
qjreie vénusiaque . L'inathiot de i 
l'instinct de lucre ,jui ont régn 
de  s'adjoignent l'inslinct de 
trinite terrible et maléfique < 
de aee  influeniF«     Nous soi 
an WKDre — jusqu'au 21 mar« \9if 
nunt —  dana l'indéoieion. te me' 
cremte .. Nous sentons planer eur n 
te BMna« de« ténèbres — teil 1 

— Qwa *oaUs-vou8 dioe, 1 
— H wmax dire que oan 

née de trsaUe mttfal, de j 
Peu de beaux iour». 1 
Icno^ra l'hiver, beaoc 
de« moissons rnédiocrse.' ane i 
ble de «n... ri un eyctôns, far I 
me on n'en voH qu'aux teapiqdm .  
tea îrstefcides aomportermt d'abemteat^H 
etota. It te tea, oueltonianl, «rtstadm ■*• 
maniftw aoaii aaadalne «M bntate rx^-m 
l»e dsa nôti««, prhiil|«li»mt dtm h 
osnlK d« te Pnnoe. . harli ««n« ae r^>- 
date* deux diamea l'an dd MX fa««vn> 'V« 
paaetone potntelre«. t%alre a« ^ des t'»^- 
eee de te aature Taute te vfHe, pei^Mit 
Inte )oura, sera en deuil Bataille« dtde««. 
de BMia, baUMMs d'Mnhifttoaa... Koos wm- 
p-es sembtebtw ft cea ifuMM« lui t^m^tÊtmÊ^ 
nr la erèle d'une inontaKne.. 
peut les préeipiter dane d' 
~ «s.. Omr» aux lavK paa.. 

L'sonèe sera lunsala aux 
N0Û8 aunina de» morts 
La vte partomentati«, iiiiteiaai ad. 
kver«ée de font en ramMe^.. 

A LTntVMA 
1911 marquai« peur l'Aa^t4em m ^ 

d'arrat el d« reeueOeinaat avant "*'  
déoteione suprêmes. La rMa 
deviendra eèntlal... De ffM 
oauvant aux Indes.. 

L'Ar L'AltenMJpM I 
. «an ehaf par 


